
L'UQAM et l'enseignement catholique 
L'ouverture du programme de 

certif icat en enseignement moral 
et re ligieux catholique, à l'UQAM, 
n'est vraisemblablement pas 
pour demain. Cet avant-projet, 
qui émanait de l'archevêché et 
que pi lotait la famille formation 
des maîtres, devra être revu et 
corrigé. Ainsi en ont décidé, à 
l'unanimité, les membres de la 
commission des études lors de 
leur dernière réunion, le 11 janvier. 

L'avant-projet avait d'abord été 
examiné par le Comité d'étude des 
programmes et des cours (CE
PREC), puis par la Sous-commis
sion du premier cycle. Débouté 
dans les deux cas. 

mardi dernier, la CE en arrive, 
après deux bonnes heures de 
discussion, à une résolution pré
sentée par M. Jacques Lefebvre, 
vice-doyen de la fami lle des 
sciences, appuyée par M. Claude 
Corbo, vice-recteur à l'enseigne
ment et à la recherche. Cette réso
lution demande, en substance, 
aux auteurs du projet des garan
ties concernant le caractère dis
t inctif du programme, par rapport 
à ce qui se fait ai lleurs; le respect 
des libertés et la non-discrimina
tion rel igieuse des profs et étu
diants; l'appel prioritaire aux 
ressources de l'UQAM; l'autono
mie de l'UQAM en matière de pro
grammation. 

Le plan triennal 82-85 
deuxième phase en cours 

La famil le de la formation des 
maîtres en appelle donc à la com
mission des études. Cette derniè
re entend les parties, famille et 

_représentants de la CECM qui 
avaient appuyés le projet. Et, 

Si les auteurs consentent à ces 
proposit ions, il devront revenir 
devant les instances de program
mation pour fai re approuver leur 
projet revisé. 

H.S. 

La réplique du SCCUQ: 
un vote de ·grève 

En cas de refus du gouverne
ment de retirer les décrets décou
lant des lois 70 et 105 et de réta
blir le processus normal de négo
ciat ions rompu de fait , l'exécutif 
du syndicat des chargé(e)s de 
cours proposera cette semaine à 
ses membres un vote de grève 
comme moyen de pression. La 
possibili té d'utiljsation de la grève 
sera cependant assortie de deux 
conditions: pourvu que plus d'un 
syndicat de l'UQAM la vote, pour
vu aussi que les centrales syndi
cales (ou du moins la CSN) y adhè
rent. 

Ces deux conditions apparais
sent essentielles au président, M. 
Jocelyn Chamard: "Nous n'avons 
pas à prendre d'initiative de notre 
propre chef. Le retour à la libre 
négociation est une lutte globale, 

nous ne pouvons la mener isolés." 
La proposition de l'exécutif, dé
battue la semaine dernière en 
assemblées d'unités, constitue 
l'unique point à l'ordre du jour de 
l'assemblée générale du jeudi 20 
janvier (19h30, auditorium du pa
vil lon Lafontaine). Compte-tenu 
des délais trop courts, aucun con
seil syndical n'a été convoqué à 
ce sujet. 

Les cl:largés de G01JfS, tr-avail-. 
leurs à temps partiel pour la plu
part, se disent particulièrement 
mal en point pour vivre en ce mo
ment " la vie chère à temps plein". 
Selon M. Chamard, les récentes 
coupures salariales ont porté la 
rémunération d'une charge de 
cours pour la session d'hiver à 
2 636$, somme inférieure de cel le 
en vigueur en juin 81, alors de 

Maintenant qu'ont été adoptés 
par le Conseil d'administ ration 
(14 décembre) les orientations et 
les axes de l'UQAM pour le plan 
triennal 1982-85, les unités péda
gogiques et administratives sont 
invités à proposer les buts, ob
jectifs et actions qu'elles veu-

- -
M.-Jocetyn·cnamarct 

2 764$. 

Le SCCUQ a par ailleurs formé 
récemment son comité de négo
ciations à même l'exécutif ainsi 
que celui-ci l'avait fortement sou
haité. En sont membres: Mmes 
Marie-Claire Chouinard et Odette 
Voyer ainsi que MM. Laval Rioux 
et Luc Favreau. D.N. 

Saint-Denis/ Sainte-Catherine ... 
une heure sur l'UQAM à la TV 

Au petit écran, l'UQAM dans 
l'actualité, toutes les facettes de 
la vie universitaire! C'est le mardi 
18 janvier à 11 h, au canal éduca
tif 24 que passe en direct la pre
mière d'une série d'émissions 
d'information sur l'Université du 
Québec à Montréal. Une heure par 
semaine, avec reprise le jeudi à 
20 h et le vendredi à 13 h, jus
qu'au 12 avril. 

Pour le réalisateur Claude Beau
lieu, du service de l'audio-visuel, 
toute l'activité de l'UQAM a sa 
place dans cette télémission 
diffusée de la salle vidéo: le socio
culturel, les questions syndicales, 
administratives, l'enseignement 
et la recherche, les conférences, 
colloques, tables rondes, sans ex
clure divers groupes et sous
groupes qu'on ne connaît pas, de 
même que le para-universitaire 
(des dossiers tels que l'impact 
de l'UQAM sur les commerces 
environnants, le logement étu
diant, etc). 

La clientèle visée? Le public en 
général, dans un esprit de totale _ 
ouverture à la collectivité. Il y aura 
aussi diffusion interne dans l'Uni-

versité. Qui fait l'émission en ou
tre du réalisateur? Sont invités les 
étudiant(e)s de tous les modules 
à titre de recherchistes et de 
reporters: on rejoint M. Claude 
Beaulieu à 282-4470. Les projets . 
peuvent être validés comme sta
ges, activités de synthèse, ou 
comptés pour éducatifs indivi
duels (PEI). 

L'heure hebdomadaire est amé
nagée comme suit: deux ou trois 
minutes de générique et de pré
sentation par l'animateur. Ensui
te, avec supports visuels, un bloc 
de nouvelles - topos ne dépassant 
pas 120 secondes chacun - d'une 
dizaine de minutes environ: par 
exemple un reportage en direct du 
conseil d'administration (un sujet 
chaud: les négociations!) Un autre 
30 minutes pour présenter trois 
dossiers, qu'enchaînent six miniu
tes de sport et une brève revue 
d'événements communautaires, 
annonçant parties, conférences, 
colloques avec un suivi de semai
ne en semaine dans toute la me
sure du possible. L'entrevue et le 
reportage à l'extérieur sont réali
sables en autant que le permet
tent les ressources. 

"C'est à la suite de l'expérience 
engagée sur le plan pédagogique 
depuis plus d'un an en collabora
tion avec le canal communautaire 
24-lntervision que la direction de 
l'audio-visuel ouvre une branche 
d'information grand public sur 
l'UQAM, commente M. Beaulieu. 
L'émission veut être le véhicule 
de toute la collectivité universi
taire. C'est à la fois aussi simple 
et aussi compliqué que ça." 

C.A. 

l1 
Cours du .samedi 
en arts pl.astiques 

Les cours du samedi en arts 
plastiques, ouverts aux enfants 

lent inscrire au plan triennal. 
"Sans ces moyens concrets, le 
plan demeurerait une coquille vi
de", avait déjà souligné le vice
recteur à l 'enseignement et à la 
recherche, M. Claude Corbo. 

Ce dernier, pour faciliter l'iden
tification et la précision des 
moyens concrets a fait parvenir, 
peu avant la fin de la session d'au
tomne, une "note technique" aux 
différentes unités. Celle-ci sont 
priées de transmettre, pour le 31 
janvier prochain, l'information 
pertinente au Bureau de la recher
che institutionnelle. Le BRI, ainsi 
qu'il l'a fait pour la première pha
se du plan triennal, établira une 
synthèse des documents reçus. 
Synthèse qu'étudiera le Comité 
conjoint du Conseil d'admiristra-

L'architecture 
japonaise 

ôu 20 janvier au 6 février, de 
midi à 18 h du mercredi au diman
che, a lieu l'exposition Kazuo Shi
nohara, au pavillon Arts IV, locaux 
1915 et 2890. 

Il s'agit de l 'oeuvre présentée 
par la photo, le dessin et la ma
quette, d'un des plus célèbres 
architectes japonais contempo
rains. Kazuo Shinohara enseigne 
à l 'institut de technologie de 
Tokyo, dont il est diplômé. En 
1972, il recevait le Grand prix de 
l 'Institut d'architecture du Japon. 

Son oeuvre . est liée à deux 
choix: construire exclusivement 
dans son pays et travailler unique
ment à l'échelle de la résidence. 
De·ux périodes caractérisent l'oeu
vre. Dans les années 60, les austè
res maisons privées de Shinohara 
sont une méditation sur la compo
sition spatiale dans l 'architecture 
japonaise traditionnelle. Quinze 
ans plus tard, l'architecte enri
chira sa réflexion par une investi
gation des principes du modernis
me, de ses éléments formels 
fondamentaux, principalement 

et adolescents de 4 à 16 ans, re
prennent pour la session d'hiver. 
Inaugurés en 1948 à l'École des 
Beaux-Arts, ils se sont poursui
vis à l'UQAM dans la même tradi
tion d'excellence pédagogique. 

Les cours ont débuté samedi 
dernier, le 15 janvier, et se termi
neront le 9 avril prochain. Les frais 
sont de 50$ et tout le matériel est 
fourni. 

Les retardataires peuvent enco
re s' inscrire, samedi prochain, 22 
janvier, entre 9h et 1 Oh, sur la 
Grande Place du pavillon Judith
Jasmin. 

t ion et de la commission des 
études, responsable de la prépara
tion générale du plan triennal. 

La deuxième phase du plan est 
donc en cours. Une fois termi
née, il restera la troisième et der-

• nière phase ... qui "examinera et 
déterminera de façon aussi préci
se que possible, les moyens et 
ressources nécessaires à l 'at
teinte des buts et objectifs opé
rationnels ... " 

On s'attend à ce que le Plan, 
dans son ensemble, puisse être 
complété avec la fin de la session 
d'hiver. Rappelons que le plan 
triennal s'effectue dans le cadre 
du réseau de l'Université du Qué
bec selon une méthodologie et 
un échéancier précis. 

H.S. 

le cube. Il en résulte une architec
ture dépouillée, d'une grande 
beauté et d'un profond mystère. 

L'exposition est organisée à 
Montréal par le Centre de création 
et de diffusion en design de 
l'UQAM en collaboration avec 
l'Ordre des architectes du Qué
bec. 
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Création de 
la Fondation 
Moe Reinblàtt 

La Fondation Moe Reinblatt, 
qui a pour but d'encourager la 
création artistique à travers ' 
l'expression graphique, a été fon
dée récemment sous la présiden
ce de M. Giuseppe Fiore, profes
seur au département d'arts plas
tiques de l'UQAM. À l'occasion du 
lancement de la Fondation, qui a 
eu lieu à l'UQAM, la veuve de l'ar
tiste, Madame Moe Reinblatt, a 
fait don d'une oeuvre de son mari 
à la collection d'oeuvres d'art _ 
de l'Université. Moe Reinblatt, • 
peut-être mieux connu dans le 
milieu anglophone, a été protes-

seur de dessin à l'Ecole des Beaux 
Arts de Montréal. 

Sur notre photo, à l 'occasion 
du lancement de la Fondation, de 
g. à d.: M. Luc Manette, directeur 
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de la Galerie UQAM; Mme Floren
ce Junca-Adenet, vice-recteure 
aux communications; Mme Moe 
Reinblatt et sa fille; M. Giuseppe 
Fiore. 

Récupération 
de papier 

Le service des achats évalue 
actuellement les possibilités de 
récupérer les rebuts de papier à 
l'UQAM et ainsi permettre à l'en
semble de la communauté univer
sitaire d'apporter sa contribution 
à l'amélioration de l 'environne
ment. 

Récemment le service des 
achats a négocié une entente 
avec une entreprise de récupéra
tion de papier, pour une période 
expérimentale de trois mois, de 
façon à évaluer les avantages et 
mesurer les dif-ficultés de fonc
tionnement. Cette entente vise 
pour l'instant uniquement le ser
vice de l'imprimerie et de la poly
copie dans ses locaux du pavillon 
Aquin. 

Si les conclusions de l'expé
rience sont positives, l'entente 
pourra graduellement être éten
due à tous les secteurs de l'Uni
versité où la récupérat ion sera ju
gée valable. 

Commission des études 
Lors de sa réunion régulière des 7 et 

8 décembre 1982, la commission des 
études a: 

• recommandé l'octroi de diplômes à 
95 étudiants de 1er cycle, 12 étudiants 
de 2e cycle et 1 étudiant de 3e cycle; 
• reçu favorablement le plan triennal 
1982-1985, première partie: problémati
que, orientations et axes. Et, en consé
quence, a recommandé au CA d'adop
ter les orientations et axes de l'UQAM 
pour le plan t riennal; 
• renouvelé le mandat de Mme Thérèse 
Boucher au poste de directrice intéri
maire du module de musique; 
• recommandé au CA l'adoption du 
projet de calendrier pour l'année uni
versitaire 83-84; 
• recommandé au CA les modifica
tions des pol itiques d'admission, de 
contingentement et de sélection aux 
programmes de premier cyèle pour 
l'année 83-84 (pour les six famil les); • 
• approuvé les modificat ions des con
ditions part iculières d'admission aux 
programmes d 'études de premier cycle 
pour les années 1983, 84, 85, aux f ins 
de publ ication dans la brochure " Ac
cueil" ; 
• recommandé au CA l'adoption d'un 
procédurier dans les centres régio
naux; 
• recommandé au CA d'approuver des 
modif ications au protocole UQAM/ 
UQACIINRS qui établi t les modalités 
de participat ion et de collaborat ion 
dans le projet de programme de doc
torat en ressources m inérales; 
• recommandé au CA d'adopter les 
politiques d 'admission, de contingen
tement et de sélection aux program
mes de deuxième et troisième cycles 
pour l'année 83-84. Et elle a invité la 
sous-commission des études avan
cées et de la recherche à examiner le 
contingentement des programmes 
d'études avancées, eu égard à la deu
xième orientation du Plan triennal qui 
propose un développement des études 
avancées; 
• recommandé au Conseil des études 
d'adopter de nouvelles conditions par
ticul ières d'admission au programme 
de maitrise en communication; 
• donné un avis favorable sur un projet 
de modification instrumentale du pro-

gramme de maitrise en sciences de _ 
l'atmosphère; 
• adopté le projet de programme de 
maitrise en kinanthropologie et le 
transmet au Conseil des études pour 
approbation; 
• recommandé au CA la reconduction 
de la pol itique de critères de p romot ion 
des professeurs; 
• créé un comité de support aux dépar
tements, modules et comités de pro
gr!J.mmes dans leurs act ivit és de lutte 
à la sexisation; 
• retenu une accusation de plagiat 
contre un étudiant et prononcé la sanc
tion. 

Conseil 
d'administration 
Lors de sa réunion régul ière du 14 

décembre, le Conseil d'administration 
a: 
• donné au vice-rec torat le mandat de 
constituer un comité technique de 
coord ina tion du sys tème de gest ion du 
personnel et de gestion salariale; 
• procédé à un ajustement au budget 
provisoire d' investissement pour l'an
née 82-83; 
• reçu favorablement le plan triennal 
1982-85, première part ie: problémat i
que, orientations et axes. Et, en consé
quence, a adopté les orientations et 
axes de l 'UOAM pour le plan t riennal; 
• procédé à l 'engagement de 8 profes
seurs; 
• adopté le règlement numéro 11 de , 
l'UQAM relat if à l' identification visuel
le et l'uti lisat ion du nom de l'UQAM; 
• adopté le règlement de l'informati
que (numéro 12) relatif à l'attribut ion 
et au contrôle des codes d 'accès; 
• recommandé à la Fondation UQAM 
d'approuver la répart ition de la sub
vention de 300 000$ qu'elle a accordée 
à l'UQAM pour 1983-84; 

En outre, le Conseil d'administ ration 
a donné suite aux recommandations 
de la commission des études concer
nant: 
• le ca lendrier universitaire 83-84; 
• les politiques d 'admission, de con
t ingentement et de sélection aux trois 
cycles d'études; 
• le procédurier pour les centres régio
naux; 
• le renouvellement de mandat d'un 
professeur; 

protocole 
de docto-

• les modificat ions au 
UQAM/UQAC/INRS (projet 
rat en ressources minérales). 

Comité exécutif 
À sa réunion régu lière du 14 décem

bre 1982, le comité exécutif a: 

• nommé Mme Colette Rivet au poste 
de direct rice de la b ibliothèque cen
trale; 
• adopté la méthode administrative 
numéro 16 concernant la récupération 
par l'Un ivers ité des coûts afférents 
aux appels interurbains et à l'assistan
ce annuaire; 
• affecté M. Nicolas Buono comme ca
dre conseil au vice-rectorat à l'admi
nistration et aux finances; 
• approuvé la s ignature d'un contrat 
entre l'UQAM et le Centre de sondage 
de l'Université de Montréal. 
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Un cours ouvert 

En linguistique, 
un effort 
de vulgarisation 

Du neuf pour la nouvelle année 
au module de linguistique: une 
série de cours ouvert d'in it ia
tion au langage donné successi
vement par t reize professeurs du 
département de linguistique sous 
la coordination de la vice-doyenne 
de la famille des lettres, Mme Co
lette Dubuisson, et de M. André 
Dugas. 

Visiblement réjouis par cette 
"première", les responsables en 
précisent l'objectif: sortir de l'her
métisme et du vocabulaire ésotéri
que des linguistes; communiquer 
dans un langage simple, compré
hensible des notions scientifi
ques sur le langage, tout de même 
une fonct ion spécifique de l'espè
ce humaine; en bref: vulgariser. 

L' idée d'une telle série de cours 
a vite plu aux professeurs du dé
partement, souligne Mme Dubuis
son, qui ne se sont aucunement 
fai t prier pour y participer. D'em
blée ils en ont reconnu la perti
nence, stimulés par de nouveaux 
enjeux pédagogiques. Ils ont d'ail
leurs été invités à choisir des su
jets qui leur tenaient à coeur, le 
plus souvent intimement liés à 
leurs travaux de recherche. 

C'est ainsi que les étudiants 
inscrits entendront parler tour à 

tour des hypothèses récentes 
sur l'acquisition du langage, de la 
communication animale, du fran
çais populaire à Montréal, des 
pathologies du langage, de l'en
jeu politique du français au Qué
bec, de la distinction -entre l'oral 
et l'écrit, de l'enseignement du 
français langue maternelle, de 
l 'enseignement des langues étran
gères. Et qu'ils plongeront peut
être pour la première fois dans le 
curieux univers de la sémantique, 
de la phonologie, de l'analyse syn
taxique, de la grammaire et du 
lexique. 

Le modèle de chaque cours: 
un exposé, une période de ques
t ions, une dernière d'évaluation et 
de correction des travaux prati
ques suggérés à chaque semaine. 
Les responsables veilleront à ce 
que les cours soient davantage 
qu'une juxtaposition de conféren
ces, qu'ils présentent un maxi
mum de lien et de cohérence, • par 
dessus tout qu'ils correspondent 
aux objectifs de vulgarisat ion. 

Au département de linguistique 
les temps sont mûrs, semble-t-il, 
pour dét els efforts: les profes
seurs projettent de produire cette 
session, dans le cadre de'> servi
ces à la collectivité, une série 
d'émissions télévisées sur câble. 

M. André Dugas 

Le contenu sera semblable à celui 
du cours d'initiation cependant 
qu'adressé à un public beaucoup 
plus large. 

D.N. 

''Propos d'écologie'' avec 
Pierre Dansereau 

Essayer de présenter avec le 
son, la forme, la couleur, le messa
ge écologique, c'est le but de la 
série de films "Propos d'écologie" 
que lance son concepteur, M. Pier
re Dansereau, écologiste de re
nom mondial et professeur éméri
te à l'UQAM, en collaboration avec 
le service général des moyens 
d'enseignement du ministère de 
!'Éducation et en étroite coopéra
t ion avec le scénariste Guy Du
fresne et le réalisateur Gilbert 
Gratton. La compagnie SDA Pro
ductions Liée a fait le tournage. 

La série comprend la produc
tion en français et en anglais -
dans les deux cas M.· Dansereau 
en est le commentateur - de six 
films de 30 minutes et de six de 15 
minutes. Ceux de la première caté
gorie seront présentés à Radio
Québec, à raison d'un film par se
maine, le mardi à 20h avec reprise 
le jeudi à 16h30, du 18 fanvier au 
24 février: ce sont "Les mi lieux 
de la Vie", "L'érablière", "Les éco
systèmes", "L'essor de l 'homme", 
" L'habitat urbain", "Un nouvel 
équil ibre". 

Les métrages de 15 minutes 
passent de la même façon c'est
à-dire un film par semaine avec 
reprise, mais cette fo is le diman
che à 18h15 à Radio-Québec et 
le jeudi à 9h15 à Radio-Canada; ce 
sont "La vie sauvage", "À l'om
bre de'> érables", "Un bois, un 
étang, un champ", "L'homme et 
les autres vivants", "Un quartier 
près du port", "Et demain?". 

" Le milieu naturel nous a per
mis dans le passé et depuis long
temps de faire des recherches sur 
le comportement des planètes et 
des animaux dans leur état'sauva
ge, commente M. Dansereau. 
Dans les "Propos d'écologie", on 
se penche d'abord sur la nature, 
puis on se retourne vers les mi
lieux qu'on dit artificiels, l'agricul 
ture, l' industrie, la ville, où on est 
témoin d'un impact de plus en 
plus fort de l'homme sur la nature. 
Ce que nous apprennent les oi
seaux de l'île Bonav·enture et les 
érablières, pouvons-nous l'appli-
quer à la campagne, à l'industrie, 
à la vil le? Ma réponse est oui. Où 
en sommes-nous? Que savons
nous et quels aménagements de
vrions-nous faire? À l'allure où 
nous allons, nous nous achemi-

Étudiant lauréat 
M. Yves Proteau, étudiant 

en administration des affaires 
(MBA) à l'UQAM, s'est vu attribuer 

M. Pierre Dansereau 

n_ons vers la catastrophe. Mais il 
y a de l'espoir si nous essayons 
de régler les problèmes par une 
planification environnementale. 
Essentiellement, c'est la réf lexion 
que nous proposons aux téléspec
tateurs." 

C.A. 

une bourse de 1 000$ du Trust 
Royal. 

••• 
Nominations à l'UQ 

L'Assemblée des gouverneurs 
de l'UQ a nommé récemment: 

• M. Gérard Arguin, actuellement 
recteur à l'Université du Québec 
à Chicoutimi, au poste de vice
président à la planification, à 
compter du 1er avril 1983; 
• M. Guy Bertrand, précédemment 
directeur de l'exploitation à l'UQ, 
au poste de vice-président aux 
communications, à compter du 
15 décembre 1982. 
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Colloque sur l'enseignement 
du tennis 

Cessez d'imiter les 
champions 

Le coup droit, le revers, le ser
vice, la volée - ces gestes-type que 
posent les joueurs de tennis - sont 
rareme-nt évoqués dans les collo
ques universitaires. Pour la premiè-

• re fois au Québec, " La probléma
tique de l'enseignement du ten
nis" a fait l'objet de trois journées 
d'étude tenues à l'UQAM et dans 
un club de tennis de la région, une 
initiative conjointe du départe
ment de kinanthropologie, du mo
dule .d'éducation physique et de la 
Fédération québécoise de tennis. 
La rencontre a mis en présence 
une soixantaine de participants: 
membres de la commission d'en
seignement de cette Fédération, 
professeurs qui enseignent ce 
sport aux niveaux collégial et un i
versitaire, professionnels du ten
nis, etc. 

Selon M. Yvan Leduc, président 
du comité organisateur et membre 
du département de kinanthropolo
gie de l'UQAM, le colloque s'est 
avéré un franc succès. Notam
ment, grâce à la contribution re
marquable du professeur gene
vois Jean Brechbuhl, auteur de 
l'ouvrage "La maîtrise du tennis", 
ancien champion de Suisse, il a 
dirigé pendant 35 ans l'Institut de 
formation des maitres d'éduca
tion physique et de sports de l 'U
niversité de Genève. 

La rencontre, estime M. Ledu_c, 
aura pour l'UQAM d'importantes 
retombées. D'abord, parce que les 
participants au colloquêo nt clai
rement exprimé · le besoin de re
prendre l'expérience l'an pro
chain, ceci afin de se familiari
ser avec' une diversité d'appro
ches et de compétences. Ensuite, 
parce que les liens entre l 'Univer
sité et les organismes spécialisés 
s'en trouvent resserrés (Fédéra
tion québécoise du tennis, Tennis 
Canada, etc.). Surtout, parce que 
le module d'éducation physique 
fera parvenir aux autorités de 
l'institution une lettre d'intention 
annonçant l 'élaboration prochai
ne d'un projet de certificat en en
seignement et entraînement au 
tennis; ce projet sera inspiré des 
méthodes non directives préconi
sées par M. Brechbuhl. 

Celui-ci a mis au point, au f i l 
des ans, une approche plus globa
le d'enseignement visant d'abord 
à développer l'adresse motrice 
en fonction d'une intention (ren
dre la balle dans l'autre camp ... ). 
C'est la méthode dite des "ac
tions". Le joueur est invité à trou
ver lui-même la solution aux. pro
blèmes qu'il doit résoudre. L'ac
cent est mis sur l'efficacité plu
tôt que le style. L'apprei:itissage 
est davantage personnalisé: le dé
butant n'est plus invité à reprodui
re le modèle du champion. Il n'y a 
plus un coup droit, mais des 
coups droits, plus une technique, 
mais de.s techniques. Et ces-der
nières varient selon qu'il s'aglsse 
d'un joueur débutant, moyen ou 
avancé. 

On est loin de la méthode dite 
des gestes, utilisée par la très 
grande majorité des professe1:1rs 
de tennis au Québec: 11étudiant 
est actuellement invité .à répéter 
le même mouvement Jusqu'à sa 
parfaite maîtrise; il n'apprend 
qu•u·n seul geste à la fois; l 'ensei-

M. Yvan Leduc 
gnemènt est _ basé sur l'analyse 
biomécanique (il fau t garder le 
poignet d'une certaine façon, le 
coude à une certaine hauteur, 
etc.). 

Le col loque a été marqué par 
l'alternance d'ateliers théoriques 
et pratiques qui ont permis aux 
participants d'éprouver les mé
thodès de M·. Brechbuhl: 

Expérience suffisamment pro
bante, estime M. Leduc, pour 
qu'une majorité d'entre eux aient 
envie d'approfondir cette nouvelle 
approche. Or cela suppose un re
cyclage, d'où le projet de cert ifi
cat susmentionné. L'idée fe;~ son 
chemin, conclut M. Leduc, même 
si les résistances sont nombreu
ses, même si les professeurs qui 
enseignent le tennis depuis 10 o-u--
15 ans avec la méthode des ges
tes doivent se remettre en ques
tion. 

C.G. 

Cinq nouveaux 
cahiers de 
recherche 

Cinq cahiers de recherche se 
sont récemment ajoutés à la liste 
des publications produites par les 
chercheurs du LABREV (Labora
toire de recherche sur l'emploi, la 
réparti tion et la sécurité du reve
nu). Les auteurs sont tous ratta
chés au département des scien
ces économiques. Les titres: 

• "Politiques d'emploi des gouver
nements au Québec: i nventaire, 
bibl iographie, éléments d'évalua
tion" par Pau l-Martel Roy, direc
teur du Laboratoire; 
• "Etude comparative des modè
les de répartition des revenus de 
type intégré" par Francine Mayer; 
• "Les gains de productivité glo
bale et leur répart ition dans les 
industries manufacturières: Qué
bec 1967-1978" par Claude Fluet 
et Pierre Lefebvre; 
• "La productivité dans le secteur 
public: les éérits récents (1975-
1982) sur le sujet, part iculièrement 
ceux qui portent sur le Québec" 
par Denis Gascon et Paul-Martel 
Roy; 
• " L'impact redistributif de la sé
curité du revenu: qu'en savons
nous?" par Pierre Lefebvre. 

Ces cahiers sont disponibles 
sur demande au local J-1160 du 
pavillon Jasmin. Au téléphone: 
282-6181. 
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Ajustements de·S coup.ures 
salariales à l'UQAM · . • 

En décembre, l'Université avait 
annoncé à ses employés - pro
fesseurs, chargés de cours et 
personnel non enseignant syndi
qué - qu'elle entendait moduler les 
coupures imposées par la loi 70, 
plutôt que de réduire l 'ensemble 
des salaires d'une manière uni
forme (19,45%.). 

Cependant, comme ·elle ne con
naissait pas la "formule exponen
tielle permettant de faire les mo
dulations nécessaires", seuls les 
plus hauts salariés avaient vu 
leur chèque de paie, en décembre, 
amputé de 19,45%.· Pour les au
tres, c'était partie remise. 

Jeudi, le 13 janvier, jour de paie; 
chacun a enfin su à quoi s'en te
nir. "Tous les taux de· salaire uti
lisés pour la préparation de la paie 
d'aujourd'hu i tiennent maintenant 
compte de l'ensemble des correc
tions imposées par les lois 70 et 
105", précisait un communiqué 
glissé dans l'enveloppe de paie 
des employés. 

À titre d'information pour ceux 
qui n'ont pas reçu la note explica
tive de l'UQAM, voici ce qu'il en 
est des "ajustements des traite
ments"; 

"Pour les syndiqués dont le 
salaire annualisé au 1er décembre 
1982 était égal ou supérieur à 
22 380,75$, la coupure de 19,45% 
est maintenue; 

"Pour les syndiqués dont le 
taux horaire se situait entre 10.98$ 
et 12.24$,àu 1er décembre 1982 de 
même qÙe pour les syndiqués 
professionnels ayant un salaire 

annual,isé égal ou inférieur à 
22 362.48$, la coupure de 19,45% 
est convertie en une coupure 
variant de 10% à 19,45%; 

"Pour les syndiqués dont ,le 
taux horaire au 1e· dé<,embre 1982 
se situe entre 9.08$ et 10.97$, 
aucune coupure ne fût appliquée 
sur les paies du 17 et du 31 dé
cembre . car les ajustements 
étaient inconnus. Aujourd'hui, 
C(;)S salariés voient leur paie dimi
nuée d'un pourcentage variant en
tre 0% et 10%; 

"Pour les syndiqués dont le 
taux horaire était égal ou plus 
bas que 9.07$ au 1er décembre 
1982, leurs salaires sont mainte
nus sans coupure." 

L'Universi té rappelle d'autre 
part que de nouveaux décrets 
découlant de la loi 70 (nos 2887 
et 2888), particuliers aux universi
tés, "confirment qu'aucun avan
cement d'échelon ni de progres
sion salariale fondée sur l'expé
rience ou le rendement ne sera 
accordé à un salarié sauf s'il ré
sulte d'un changement de grade, 
d'un avancement de classe, d'un 
reclassement, d'une promotion 
ou d'une reconnaissance de sco
larité additionnelle en cours d'em
ploi et ce du 1er janvier au 31 
décembre 1983." 

Faut-il rappeler que la loi 105 
·n'impose pas des conventions col
lectives au niveau universitaire, 
comme elle le fait pour les em
ployés du Front commun; la négo
ciation se poursuit ·donc dans 
le secteur des universités - en pri-
cipe. 

H.S. 

les gens d'ici 

Alors que le Québec bat la mar
che au sein des pays industriali
sés avec un taux de chômage 
d'environ 15%, le gouvernement 
québécois place en tête de ses 
priorités l'équilibre budgétaire, 
et 1~ gouvernement fédéral, la lut
te à l'inflation. Pourtant, les coûts 
de cette plaie économique et so
ciale sont extrêmement élevés, et 
leurs conséquences, dramatiques 
pour une bonne partie de la popu
lation. Comment expliquer la rela
tive inertie des pouvoirs publics 
dans ce dossier? Deux économis
tes abordent cette question sous 
un angle inhabituel dans un livre 
intitulé "Le plein emploi: pour
quoi?". Il s'agit de Diane Bellema
re, professeure au département 
des sciences économiques et 
Lise Poulin Simon, chargée de re
cherche à l'Institut de recherche 
appliquée sur le travail (IRAT). 

L'ouvrage a été édité conjointe
ment par les Presses de l'Universi
té du Québec, l'IRAT et le LABREV 
(Laboratoire de recherche sur 
l'emploi, la répartition et la sécu-

rité du revenu de l'UQAM). Il comp
te près ·de 300 pages réparties 
en neuf chapitres, abordant les 
thèmes suivants: "Les attitudes 
sociales à l'égard du chômage: 
serions-nous victimes de cer
tains mythes?"; "les Québécois 
ont-ils perdu le goût du travail?"; 
"Les coûts économiques du chô
mage"; "les coûts . sociaux du 
chômage"; "le chômage, un fléau 
qui accentue les problèmes de la 
société"; "Le plein emploi et la 
politique macro-économique"; 
"Une politique de plein emploi"; 
"Des explications de l'inertie po
litique à l'égard du chômage"; 
"Les perceptions actuelles des 
porte-parole politiques sur divers 
aspects de l'emploi et du chôma
ge." 

Parmi les conclusions qui res
sortent des sondages, interviews 
et analyses colligés dans cette 
étude, Diane Bellemare et Lise 
Poulin Simon insistent sur le fait 
que le plein emploi "peut être at
teint au Québec si, à une politi
que. macro-économique expan
sionniste s'ajoute une politique 
micro-économique de l'emploi qui 
s'ajtaque sans relâche aux problè
mes particuliers des régions, des 
industries et des groupes de chô
meurs. Les orientations spécifi
ques de cefte politique micro-éco
nomique doivent être définies par 
tous les agents économiques con
cernés et cette politique doit se 
concrét iser par la création d'une 
institution politique paritaire." 
Voilà pourquoi les auteures sou
tiennent que le véritable défi du 
plein emploi n'est pas technique. 
Il est politique! 

C.G. 

PDnneannée 
vieilles branches. 
• -- Maintenant. 
si on décrochait, 

hein? 

Oui., 
si on revenait 
sur terre, 
voulez-vous? 

Bière en spécial avec verre gratuit 
soe 

:ttrit /Di· ... 

~ ~ 'l~~~.p 

CHARCUTERIES - FROMAGES -
ÉPICERIES FINES - PÂTISSERIES 

- BIÈRES ET VINS -

Pour vos repas à emporter 
• Casse..;croûte toutes sortes • 

• Buffets f rolds • Sous-marins variés • 

POUR VOS DÉGUSTATIONS DE VINS, FROMAGES 
ET BUFFETS FROIDS, CONSULTEZ DIOGÈNE 

TÉL.: 843-3555 

Station de métro Berri• Demontigny 
Direction sortie Ste-Catherlne 
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